
DE QUOI LA BIODYNAMIE EST-ELLE (VRAIMENT) LE NOM ? 

LA BIODYNAMIE : UN OCCULTISME DISSIMULE 

Régulièrement, nous voyons des déclarations affirmant que la biodynamie peut être indépendante de 
Steiner et de son occultisme anthroposophique. Ce serait du bio +++ 

Regardons le dossier de presse Demeter diffusé récemment dans les salons des vins de Loire. Sur 7 
pages, la biodynamie est présentée comme « une approche profondément holistique de l’agriculture 
pour soigner la Terre. » « Collaboration fine avec la nature… » « Recherche » …statistiques et enquêtes 
prouvant que la certification Demeter est «l’une des plus exigeantes et des plus complètes existantes » 
« vins uniques et reconnus pour leurs qualités » 

Le dossier conclut « comment reconnaître un vin Demeter ? » Réponse : le logo. Comment obtenir ce 
logo, la certification, qui donne ces vins «meilleurs » en tout à tous les autres ? Vous saurez seulement, 
en lisant ce dossier, qu’il faut être certifié bio -ce qui n’est pas distinctif- et qu’il y a des « niveaux de 
certification qui peuvent varier ». Mais quelles sont donc les conditions de cette certification 
supérieure ?  

Il faut lire attentivement le petit flyer dépliant diffusé simultanément pour y trouver, page 4, les six 
mots qui ouvrent la voie à l’obtention du logo. «En plus d’être certifiés en agriculture biologique, les 
vins Demeter répondent à des exigences supplémentaires …. L’utilisation des préparations 
biodynamiques est obligatoire… ». C’est le seul vrai point qui fait de la biodynamie la différence 
obligatoire, la supériorité d’avec la certification bio.  

Et en quoi consistent ces préparations biodynamiques obligatoires ? Vous ne le trouvez pas dans ces 
documents de communication. Sur le site Demeter, vous apprenez qu’il faut obligatoirement avoir 
suivi deux jours de formation en biodynamie pour demander l’adhésion. Quelle formation ? Un onglet 
du site « composts et préparations biodynamiques » ouvre la porte à une référence aux 
« préparations » décrites comme ayant pour objectifs de «revitaliser les sols et renforcer les cultures 
pour la production d’aliments de qualité. », donc des motivations agroécologiques…Mais tout de 
même, on y lit que  « Huit préparations ont été décrites dans le « Cours aux agriculteurs » de Rudolf 
Steiner ».  

C’est discret, il faut aller le chercher, mais c’est bien là. Difficile ensuite de dire, de croire et de faire 
croire, de s’autopersuader, qu’on fait de « la biodynamie sans Steiner ». Les préparations n’ont pas de 
raison d’être sans Steiner. L’adhésion à Steiner est bien obligatoire. Reste à savoir ce que dit Steiner.  

C’est simple, il suffit de bien lire Steiner. Et pas seulement ce qui est la référence unique mise en avant 
par les structures biodynamiques,  « les cours aux agriculteurs »  

Dans les « cours », vous pourrez certes trouver des descriptions intéressantes du fonctionnement 
cosmique de l’estomac des vaches et des vessies de cerf, mais vous n’aurez pas pour autant les clefs 
du royaume de Steiner. 

Or celui-ci les donne très simplement, dans sa très courte préface aux « cours », préface que personne 
ne lit, ou bien ne veut pas lire, ou bien ne veut pas citer. Steiner explique :  

« le contenu de ces publications était destiné à la communication orale, non à l’impression » et il 
précise : «On ne reconnait la capacité de juger du contenu d’une telle publication privée qu’à celui qui 
remplit les conditions préalables à un tel jugement. Pour la plupart de ces publications figurent au 
moins parmi ces conditions la connaissance de l’enseignement anthroposophique sur  l’homme 
et le cosmos et celle de l’histoire selon l’anthroposophie, telle qu’elle découle des 
communications provenant du monde de l’esprit » 



Préparer et appliquer les « préparats » n’est pas de l’agronomie. C’est faire appel aux « êtres élémentaux 
invisibles très utiles », incontournables et actifs dans les « préparats », que sont les salamandres, les sylphes, les 
ondines, les gnomes, dont « l’existence est niée à notre époque des lumières, car au stade où nous en sommes, 
on ne peut pas les voir » Steiner, Hagemann p 42 et 43.. 

Il est très clair, non polémique, que le caractère obligatoire des « préparats » commun à toutes les structures 
agricoles en biodynamie implique l’adhésion à l’anthroposophie de Steiner, qui est accessible et explicite dans 
toute son œuvre, dont par exemple « La science de l’occulte ». Les « cours », partie infime et marginale de ses 
écrits et conférences, n’étant qu’une application tardive à l’agriculture de son occultisme revendiqué. 

Ce qui est problématique, c’est que la biodynamie s’est développée en masquant cette adhésion. Et que 
l’adhésion implique également le financement des structures associatives et privées basées sur l’occultisme de 
Steiner. 

De ce point de vue, on peut dire qu’il y a une tromperie aussi bien des producteurs qui adhèrent à ces structures, 
que des consommateurs qui achètent les produits en croyant qu’ils soutiennent une agriculture bio +++, alors 
qu’ils financent la « Société anthroposophique universelle », l’anthroposophie occultiste.  

Pour ceux qui douteraient encore de la réalité du lien structurel de la biodynamie avec l’occultisme de Steiner, 
consulter le groupe fbook « Biodynamie Anthroposophique ». 

Il est nécessaire de poser clairement le cadre des débats autour de la biodynamie. La viticulture est actuellement 
confrontée à de tels enjeux climatiques, agronomiques, environnementaux, sociétaux, qu’il est urgent que toutes 
les intelligences, les bonnes volontés, les ressources humaines et financières se mobilisent en toute connaissance 
de cause pour y répondre. 
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